
L’Ingénieuse
M’en vais vous compter une légende. Celle d’Eugénie qui portait bien son nom. Ingénieuse depuis son plus jeune âge, sa 
tête bouillonnait d’idées d’inventions et de concoctions afin d’alléger un peu le fardeau quotidien de sa famille. Il n’était 

pas facile d’être pionniers d’une nouvelle terre. Ils étaient arrivés ici, à Valcourt avec les premières vagues de colons 
canadiens-français. Dans ce temps-là, on appelait ce territoire le Canton d’Ely.

Aujourd’hui, tout autour de Valcourt, il y a quand même beaucoup de champs et de fermes. Saviez-vous qu’à l’époque 
d’Eugénie, vers 1847, la forêt y était beaucoup plus dense dans cette vallée des Appalaches ? Parmi les feuillus, se 

démarquaientquelques épinettes noires. Ce conifère aux propriétés tonifiantes, bon pour le système respiratoire et 
anti-inflammatoire, parfumait la brise au coucher du soleil, quand le ciel devenait orange. Orange comme les cheveux 
d’Eugénie. Est-ce que je vous l’avais dit qu’elle était rouquine la coquine ? Et comment connaissait-elle les vertus de 

l’épinette noire ? Une femme mystérieuse qui vivait dans la forêt le lui avait révélé un jour qu’Eugénie cueillait des petits 
fruits. Commencez-vous à avoir une idée de quel genre de personne était notre héroïne rouquine ?Avide de connaissanc-

es, elle collectionnait toutes les informations qui lui passaient par les oreilles. Par exemple : elle avait appris par une 
vieille dame hongroise que le fruit de l’argousiercontient beaucoup plus de vitamine C qu’une orange (vous savez, ce que 

l’on recevait à Noël). De plus, ce petit fruit rond de couleur orangée était si bon pour la peau, que dans son pays 
d’origine, on s’en servait pour traiter les brûlures. Que faisait-elle de ces informations ? Elle les utilisait pour créer des 

solutions. Il parait que c’est ça, la définition de l’ingéniosité…Comme la fois où elle était tombée sur des dessins, des 
plans, plutôt, élaboré par un Italien, d’un certain Léonard de Vinci. On y voyait une machine avec des ailes. Vous 

comprendrez que ces informations avaient fait rêvasser notre Eugénie, au grand dam de son père qui aurait bien apprécié 
un peu plus d’aide aux champs. Elle s’enfermait dans la grange et on l’entendait taper des clous, scier du bois, coudre de 

la toile… Mais que faisait-elle donc ainsi à longueur de journée ?
Un jour, les voisins qui rêvaient d’une ferme laitière, se mirent à bruler les ronces et broussailles afin de défricher leur 

terre. C’était une journée très chaude et très sèche… et ce qui devait arriver arriva. Le feu se répandit partout. Les voisins 
se retrouvèrent vite encerclés par les flammes. Une chance qu’Eugénie était ingénieuse car, elle sortit enfin l’engin sur 

lequel elle gaspillait son temps : une machine volante ! Des pédales, des voiles, des engrenages, tout se mit en branle et 
rapidement, elle survolait les flammes pour ramener un à un chacun des voisins désormais reconnaissants que cette jeune 
rouquine eut « perdu » son temps à créer un nouveau moyen transport jamais vu auparavant. Ingénieuse, cette Eugénie !
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